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III- Les théories explicatives du sous-développement 

A. Les facteurs internes 

1- Thèse du retard : W. Rostow 

Walt Whitman Rostow (1916-2003) est un économiste et théoricien politique américain. 

Selon l’économiste libéral américain Walt W. Rostow, toute société passe par cinq étapes 

de croissance économique : tradition, transition, démarrage, maturité et consommation de 

masse. 

 Société traditionnelle : c’est une société agricole stable, où la terre est la seule source 

de richesse. 

 Conditions préalables au décollage (transition) : l’agriculture se développe 

permettant de dégager un surplus de ressources pour effectuer des investissements dans 

l’industrie nouvelle. Cependant, le taux d’investissement reste encore limité : de 5 à 10% 

du PIB. 

 Démarrage : c’est une étape marquée par un fort taux d’investissement, l’émergence 

d’industries motrices (chemins de fer) et la disparition des blocages socio-politiques. 

Cette phase de décollage s’accompagne d’inégalités sociales. 

 Maturité : cette étape est marquée par une agriculture plus prospère et productive, 

l’apparition des nouvelles industries qui remplacent les anciennes et exerçant un effet 

d’entraînement sur le reste de l’économie. 

 Ere de consommation de masse : c’est une étape marquée par la production de masse, 

l’expansion des services, la satisfaction des besoins essentiels, et la mise en place des 

politiques sociales. 

Le problème soulevé par le développement se situe au niveau de la troisième étape. Le 

décollage se produit grâce à une forte augmentation du taux d’investissement, 

déclenchant une dynamique autoentretenue de la croissance. 

2- Cercles vicieux de la pauvreté : Ragnar Nurkse 

Ragnar Nurkse (1907-1959) est un économiste américain d'origine estonienne. 

Les pays sous-développés, en raison de la faiblesse de la demande interne liée aux faibles revenus, 

sont dans l’incapacité de lancer des projets d’investissement rentables et capables de déclencher le 

processus de développement. Du côté de l’offre, la faible capacité d’épargne décourage 

l’investissement et par conséquent la production. La faiblesse de la production induit la faiblesse 

des revenus et donc de l’épargne, ainsi le cercle est fermé. 
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https://fr.wikipedia.org/wiki/%C3%89tats-Unis
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B. Les facteurs externes 

1- La théorie de l’échange inégal (Arghiri Emmanuel) 

Arghiri Emmanuel (1911-2001) est un économiste grec d'inspiration marxiste. 

Le commerce international selon Emmanuel est un processus d'exploitation des pays pauvres par les 

pays riches. Les pays en développement exportent des biens demandant plus d’heures de travail à 

des prix plus bas, tandis que les pays développés exportent des biens incorporant peu d'heures de 

travail à des prix très élevés, d’où la dégradation des termes de l’échange des pays en 

développement, l’instabilité de leurs recettes d’exportation et par conséquence leur 

appauvrissement. 

2- Les rapports centre –périphérie (Samir Amin) 

Samir Amin, né le 3 septembre 1931 au Caire et mort le 12 août 2018 à Paris, est un économiste 

politique franco-égyptien d’inspiration marxiste. 

Selon Samir Amin, toutes les sociétés sont intégrées dans un système mondial, celui-ci est constitué 

de deux mondes qui s’opposent : le centre, regroupant les économies industrialisées (pays riches) et 

la périphérie constituée du tiers-monde. 

Le niveau inégal du développement s’explique par une intégration défavorable à l’économie 

mondiale. Les pays du centre bénéficient du commerce mondial en produisant des produits de forte 

valeur ajoutée contrairement aux pays de la périphérie. Le fonctionnement des économies de la 

périphérie est orienté en fonction des besoins du centre. C’est ainsi qu’elles constituent des marchés 

pour les produits finis du centre, une source de matières premières et de main d’œuvre à bas prix et 

un champ d’investissement pour les capitaux du centre. 

3- L’approche de F. Perroux  

François Perroux (1903-1987) est un économiste français.  

 Les facteurs externes : Echanges inégaux et colonisation sont autant de facteurs exogènes qui 

expliquent le sous-développement. 

 Les facteurs internes : Les économies sous-développées sont caractérisées par la 

désarticulation, le dualisme et la dépendance. 

 La désarticulation : Une économie désarticulée est une économie qui n’est pas intégrée. Une 

économie intégrée est une économie où il y a complémentarité entre les différents secteurs, c’est-à-

dire que chaque secteur utilise à titre de consommation intermédiaire les produits de l’autre secteur. 

L’économie sous-développée est désarticulée car il y a absence de liaison entre les différentes 

branches de l’économie. Ce qui induit l’absence d’effet d’entrainement et d’effet multiplicateur. 

 Le dualisme : c’est la coexistence dans un même ensemble de deux secteurs juxtaposés et sans 

liaison entre eux, l’un traditionnel et l’autre moderne (exemple : agriculture traditionnelle et 

agriculture moderne). 

Secteur traditionnel : c’est un secteur Secteur moderne : c’est un secteur 

 qui utilise des techniques anciennes et 

archaïques. 

 peu de capital et beaucoup de main d’ouvre. 

 fermé aux échanges extérieurs. 

 dont la production est destinée à 

l’autoconsommation et le marché local. 

 qui utilise des techniques modernes. 

 beaucoup de capital et peu de main d’œuvre. 

 ouvert aux échanges extérieurs. 

 dont la production est destinée à l’extérieur. 

 La dépendance : L’économie des pays en développement est une économie dépendante vu 

qu’elle subit les conséquences des mouvements et des politiques émanant des pays développés. 

Cette dépendance prend plusieurs formes : commerciale (dépendance du marché mondial pour 

vendre les matières premières), technologique (transfert des techniques et des innovations), 

financière (l’endettement auprès des banques internationales) et alimentaire (certains pays en 

développement importent des produits alimentaires pour leurs besoins nécessaires), etc. 

https://fr.wikipedia.org/wiki/%C3%89conomiste

